
Le verbe et son infinitif

1. Dans chaque liste, barre le mot qui n’est pas un verbe : 

a. marcher – nager – courir – athlétisme – sauter – lancer 
b. respirer – sentir – odeur – renifler – humer – flairer 

2. Dans chaque liste, barre le mot qui n’est pas un verbe à l’infinitif     :  

a. marcher – nager – manger – danger – chanter – vérifier  → c’est un nom : un danger
b. tenir – partir – sortir – venir – fleurir – soupir  → c’est un nom : un soupir
c. devoir – séchoir – pouvoir – pleuvoir – apercevoir – vouloir  → c’est un nom : un soupir
d. écrire – cuire – conduire – dire – pire – lire → c’est un adjectif : donne une information sur 
quelque chose ou quelqu’un « Tu es pire que moi. »

3. Écris ces phrases à la forme négative et entoure le verbe     :  

Nous chantons à la chorale tous les lundis. 

Nous ne chantons pas à la chorale tous les lundis.

Mon père va à Paris aujourd’hui.

Mon père ne va pas à Paris aujourd’hui.

Les enfants de la classe prennent le bus pour aller au musée. 

Les enfants de la classe ne prennent pas le bus pour aller au musée.

Cette semaine, Paul et Leïla sont les responsables de la météo.

Cette semaine, Paul et Leïla ne sont pas les responsables de la météo.

4. Écris l’infinitif des verbes soulignés     :

a. Le fermier rentre son troupeau de vaches à l’étable. Il faut… rentrer

b. Les chiens et les chats dorment à l’ombre d’un cerisier. Il faut… dormir

c. Dans le poulailler, les poules picorent des miettes. Il faut… picorer

d. L’hiver, la neige tombe et recouvre les champs d’un manteau blanc. Il faut… tomber / Il faut… 

recouvir

5. Encadre les verbes conjugués et écris leur infinitif     :  

Le tamanoir 

Le tamanoir se nourrit de fourmis. Il déroule sa très longue langue en forme de cône. Il la plonge 

                    se nourrir                       dérouler                                                                        plonger

dans la fourmilière. A cause de sa salive collante, de nombreuses fourmis restent prisonnières de sa 

                                                                                                                      rester

langue. Ensuite, il enroule sa langue et il avale ses proies. Le tamanoir porte un autre nom : « le 

                             enrouler                        avaler                                     porter

grand fourmilier ». 




